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    Si tu veux m’écrire, fais-le par le biais de mon éditeur.

      Si tu savais comme tu m’aides en me critiquant ou en m’engueulant. Ma plume alors s’enrichit.

      Merci.

    Ton frère
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Introduction
Les aimer comme ils sont
Comme depuis près de cinquante ans je m’occupe d’adolescents, j’en connais un bout tout de même. Les ados qui m’entourent sont assez particuliers, pas exactement le modèle du gentil petit-bourgeois… Ils sont violents, difficiles, mais ce sont des jeunes d’aujourd’hui, une frange de notre société. Un peu plus cassés seulement qu’il y a cinq décennies. Ils représentent un sacré défi pour notre monde en pleine mutation.
C’est comme si je partais à la dérive
Je ne sais pas ce qui m’arrive
C’est comme si je partais à la dérive
Je ne tiens pas en place
Un rien m’agace
Je me sens parfois très fort
Bien que j’aie le sentiment d’avoir tort
Je me sens d’autres fois faible
J’ai comme besoin d’aide
Je ne me comprends plus
C’est comme si j’avais toujours vécu
Je me sens mal partout
Souvent je me fous de tout
Des jours je crois tout savoir
Que je n’ai plus rien à voir
J’ai l’impression d’être blasé
J’ai besoin d’amitié
Je désire être aimé
Je ne veux pas être rejeté
Aidez-moi à traverser
Ce passage. Ne me laissez pas sombrer…
Extrait du recueil La Vie en rimes


L’autorité
La relation la plus belle que l’on puisse élaborer avec des adolescents dans le monde d’aujourd’hui, et c’est vrai depuis des siècles, c’est la confiance. Mais elle passe souvent par l’autorité.
C’est très important. Je vois un môme, Paulo, pour la première fois avec son regard torve et les nerfs à fleur de peau. Il se dit en me voyant : « Qui est ce vieux schnock avec son blouson et ses cheveux longs ? » Dans les trois minutes qui suivent, il a compris à qui il a affaire. Mon parler est ferme et net. Si le même veut m’affronter d’emblée, ou s’il commence à me baver sur les rouleaux, je lui rappelle que j’ai quatre cents demandes par an et que je consens à m’occuper de lui en priorité. Je lui demande : « Voudrais-tu au moins respecter la personne qui te sort de là, c’est clair ? Si t’es pas d’accord, tu te casses maintenant, tu m’emmerdes pas en me faisant perdre mon temps. »
En général ça les calme. Le gosse prend immédiatement conscience qu’il a une autorité en face de lui, et qu’il n’a pas intérêt à me faire tourner en bourrique. Il le sait tout de suite, et ça marche de manière étonnante. La confiance, à laquelle il ne croit pas en arrivant, s’affirme de jour en jour avec nous. Nous lui donnons des responsabilités, il comprend que nous croyons en lui, Paulo va se calmer, et grandir dans tous les aspects de sa personnalité, peu à peu.

Dans un monde incohérent
Nous vivons dans un monde incohérent. Les adultes ne sont pas cohérents. Beaucoup critiquent les adolescents. Ils leur reprochent mille défauts. Je crois que ces jeunes sont le reflet de nos propres incohérences. Si nous voulons revenir en arrière, nous constatons que les idéaux de nos parents coïncidaient avec les valeurs dispensées à l’école. Il y avait une grande harmonie entre l’école et le milieu familial.
Progressivement, tout a sauté. Les valeurs sous-jacentes de certains cours de biologie de quatrième-troisième ne sont pas neutres du point de vue idéologique. Les valeurs sous-jacentes des émissions sur NRJ ou Skyrock sont claires dans l’esprit des programmateurs. On y parle parfois de méthode de sodomie longuement. Je rappelle que ce type d’émission est écouté par des millions de jeunes, à partir de treize ans. Les adolescents ont accès via internet à des sites de pornographie ou de rencontres qui échappent aux adultes. Et puis, bien sûr, la télévision montre tout et surtout n’importe quoi sans que quiconque trouve rien à redire. Ce ne sont plus les valeurs de l’école d’antan, nous le savons bien.
Les jeunes écoutent des morceaux de rap souvent violents, qui encouragent à la baise, au shit et au flingage de flics. Ce n’est peut-être pas ce qui peut les faire le mieux progresser sur le plan affectif et psychologique, ni sur le plan social et citoyen. L’incohérence de certaines valeurs affichées est omniprésente.

La plaie du chômage
Plus grave encore, en plus de ce qu’ils entendent ou voient, il y a le chômage, les difficultés économiques, l’injustice sociale. Je constate que le monde adulte se fiche un peu de l’insertion des jeunes dans le monde du travail. Les adultes dépensent beaucoup d’énergie à défendre leurs avantages acquis. Vous pouvez compter là-dessus. Mais il faudrait commencer à prendre conscience des effets du chômage des parents sur l’éducation des enfants. Les parents sont décrédibilisés. Un père qui revient du boulot peut dire : « Les mômes, j’ai gagné de quoi vous nourrir ! » Un ado ne regarde pas son père chômeur d’un bon œil. L’autorité parentale est minée de l’intérieur par le chômage des parents.

Le divertissement au-delà de tout
On assiste aussi chez nos jeunes à une perte du sens. Un aspect est particulièrement dramatique : ils aiment le divertissement au-delà de tout, c’est plus important que tout le reste. On le voit bien avec les smartphones ou les consoles de jeux, les jeunes aiment ces machines redoutables qui les hypnotisent et les maintiennent hors du monde réel pendant plusieurs heures par jour : jeux vidéo, Facebook, Twitter, Snapchat, Instagram, applis en tous genres…
La sortie de fin de semaine mobilise totalement leur attention. Ce moment de plaisir intense est sacré pour eux, sans doute parce que c’est une parenthèse de défoulement et de liberté qu’ils n’éprouvent pas ailleurs dans leur vie quotidienne.

Fragilité des jeunes
Face à la maladie, l’échec, l’accident ou la mort, tout s’écroule pour eux. La déprime, pathologie si fréquente chez l’adolescent, et le suicide touchent leur génération de manière massive. Mille jeunes se foutent en l’air chaque année en France. Je rappelle que c’est actuellement la première cause de mortalité des quinze/dix-sept ans.
On préconise des épidémiologistes, des neurobiologistes et autres praticiens, un dépistage des premiers troubles mentaux dès l’âge de trente-six mois. À la vitesse où nous fonçons, dans vingt ans, il faudra que la horde des « istes » se penche sur le lardon dès l’accouchement. Alors qu'il faut leur accorder de l'attention, de l'affection, du temps, du soin, de la confiance. Sans notre regard bienveillant, ils ne pourront pas se fortifier.
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